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NEOKOROS DANS SB XIV 11972: 
UN ECCLESIASTIQUE OU UN PRETRE PAÏEN? 

К. A. Worp a réédité excel lemment ' la partie principale d 'un papyrus que 
j ' ava is publié en 19752 et qui avait été reproduit dans SB XIV 11972. Sa nou-
velle édition me paraît acceptable en tout, sauf en ce qui concerne l 'explication 
du mot νεωκόρος à la 1. 15. 

SB XIV 11972, daté de l 'an 367/368 après J.-C. et provenant du nome her-
mopolite, est un document assez complexe de caractère fiscal, qui note des 
paiements de divers impôts. Il est opportun d'en reproduire ici en entier le frag-
ment A, sous la forme simplifiée que K. A. Worp lui donne à la p. 32: 

ι -2 Μα^δώλα Μειρη - δια Σαραπάμμωνος καΐ Παησίος σ ι τ ο λ ό γ ω ν 
ια IvbiKTLoovos quantité 

3 η αντη υπέρ απόρων κωμών ι Ivbiκτίωνος quantité 
4 ή αντη ΰπερ απόρων κωμών λόγου εζαργυρίσμοϋ 

ι ίνδίκτίωνος quantité 
5 Πόλεω?· Βηκι? Έρμαπολλω^ο? , ta IvbiKTiMVOS quantité 
6 ό αυτός Ьтткр απόρων πόλεως συν ίζαργυρίσμώ quantité 

1 Κ. Α. WORP, SB XIV 11972 Fr. Α: Eine Neuedition, dans Archiv für Papyrusfor-
schung, 39 (1993), pp. 29-34. Auparavant, des corrections de mon édition avaient été 
proposées par J. GASCOU dans BIFAO, 76 (1976), pp. 183-184. Pour ce qui concerne la 
1. 15, la lecture νεωκόρος a été proposée à Worp par P. J. SIJPESTEIJN; elle a été ensuite 
confirmée par G. POETHKE sur la base de l'original. Cinq autres nouvelles lectures ont 
été contrôlées sur l'original par R. S. BAGNALL. 

- Dans: Le monde grec. Hommages à Claire Préaux, Bruxelles 1975, pp. 625-636. 
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7 Ii II . . . тгрооу .. €1) 
8 ό αύτός ύπερ απόρων κωμών ι Ινδικτίωνος 

λόγου εζαργυρισμοϋ quantité 
9-10 κληρονόμοι Ποτάμωνος ΥΙαμούνιος αϊτο Μαγδώλων Μειρη 

ύπερ ονόματος Παύλου διακόνου, ια ίνδικτίωνος quantité 
11 οι αυτοί ύπερ απόρων πόλεως συν εζαργυρισμώ 

ι Ινδικτίωνος quantité 
1 2 - 1 3 μερίς Α ίλ ίανοϋ" 'Ιωάννης από Μαγδώλων Metρη, 

ια ινδικτίωνος quantité 
14 ό αυτός ύπερ απόρων πόλεως συν εξαργυρισμώ 

ι ίνδικτίωνος quantité 
15 Πινουτίων νεωκόρος, ια ίνδικτίωνος quantité 
16 Σεραπίων Τριαδελφου, ια Ινδικτίωνος quantité 
17 εις πλοΐον μοναστηρίου Ταβεννησε quantité 
18 ]..ρι.ηγ( ) Άνουβίωνος quantité 
19 εις πλοιον μοναστηρίου Ύαβεννησε περί Τ- quantité? 

20-22 Άνουβίων Ώρίωνος άποτακτικός του αύτού μοναστηρίου 
από 'Αλαβαστρίνης του Άι>τινοίτου quantité? 

ούτως-
23-24 εποίκων Άγιλλέως δια Άτρητος καϊ - - σιτολόγων, 

La ίνδικτίωνος quantité 
25 то αυτό ύπερ απόρων κωμών ι ίνδικτ ίωνος quantité 
26 то αύτό Aóyow εζαργυρισμοϋ ίηтер απόρων κωμών 

L ινδικτίωνος quantité 
27-28 Σεμβίχεως δια Πατερμουθίου καϊ κοινωνών σιτολόγων, 

La ινδικτίωνος quantité 
29 ή αύτη λόγου ε£αργυρισμού ύιтер απόρων κωμών 

L ίνδικτίωνος quantité 

30 €7TOLKLOV Υ\αννιτ( ) δια Ν . Ν . καϊ σιτολόγων, ια Ινδικτίωνος quantité 
31 το αύτό εποίκων ύπερ απόρων κωμών ι ινδικτίωνος quantité 

Rencontrant le mot νεωκόρος dans ce texte écrit à une époque où, selon 
l'opinion de la plupart des historiens, il ne restait que très peu des anciennes 
structures du culte païen, K. A. Worp l'a interprété sur la base de cette opinion. 
Il le commente ainsi: 

"Das Wort νεωκόρος begegnet hier offensichtlich zum ersten Mal so spät 
(367/8 n. Chr.) in den Papyri. Die letzte bekannte Belegstelle in den Papyri, SB 
VI 9219, 3, datiert aus dem Jahr 3 1 9 n. Chr., wo ein wohl schon verstorbener 
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Septimios Sarapion u.a. νεωκόρος des großen Gottes Sarapis und Ratsherr von 
Alexandrien war. Dort ist es noch ein heidnischer Priester, der zum ägypti-
schen Kultus gehörte. Im hier behandelten Text dürfte es sich jedoch um einen 
niederen Amtsträger in der christlichen Kirche handeln, vgl. G. W. H. Lampe, 
A Patristic Greek Lexicon, s. v." 

S'il est vrai que le papyrus le plus tardif attestant le mot νεωκόρος, à part le 
papyrus en question, date de l 'an 319, il faut ajouter que ce mot apparaît dans 
un texte né en Egypte vers 358, à savoir dans la Historia arianorum ad mona-
chos d 'Athanase, où il est manifestement employé pour désigner des prêtres 
païens3 . Athanase dit qu'après avoir décidé de donner les églises d'Alexandrie 
aux ariens, l 'empereur Constance a obligé des bouleutes païens, des demotai 
païens (les demotai sont ici les membres des demoi, donc du corps civique 
d'Alexandrie), enfin des νεωκόροι των ειδώλων à souscrire à cette décision. 

Dans la terminologie religieuse païenne, le terme νεωκόρος pouvait 
s 'appliquer soit à des personnes remplissant des fonctions modestes dans le 
service d 'un sanctuaire, soit à des prêtres de rang élevé. Ce dernier emploi est 
attesté par exemple par des inscriptions de l 'Asie Mineure4 qui montrent que 
des hommes appartenant aux élites des cités exerçaient la fonction de 
neokoros. De même, en Egypte, le neokoros (le plus souvent le neokoros de 
Sarapis) était une personne haut placée dans la hiérarchie sociale. Cela ressort 
des textes réunis par F. Preisigke, WB, III, 'Heidnischer Kultus', ν. νεωκόρος. 
En voici quelques-uns, à titre d'exemples: 

— P. Oxy. III 507, 5 (IIe s.): Διογένης Σαραπίωνος ηγορανομηκώς εναρ-
χος γυμνασίαρχος της Όζυρυγχιτών πόλεως νεωκόρος Τύχης 

— P. Strasb. I 10, 3 (IIIe s.): Φλ(αΰιθϊ) 'Αθηνόδωρος ιππικός εζηγητεύ-
σας της λαμπρότατης πόλεως των Ά λεζανδρέων νεωκόρος τον μεγάλου Σα-
ράπιδος 

— Ρ. Flor. III 382, 75: (222-223) Ύιβέριος Διονύσιος Άπολινάριος νεω-
κόρος του μεγάλου Σαράπιδος των κεκοσμητευκότων του έπι της εύθενίας 
ιερέωςκαι εζηγητού 

— SB VI 9898 (IIIe s.), où apparaît un Valerius Phanianos, neokoros de Sa-
rapis, από έπαρχων ούιγούλων των εν τω Μουσίω αιτουμένων ατελών, 

3 Athanasius, Werke, éd. Η . G . OPITZ, t. II, 1, chap. 5 4 , 3. Dans cette édition (de 
même que dans PG 25, col. 760), le passage qui nous intéresse se lit ainsi: Ό ΔΈ μάλλον 
ηνάγκαζε βουλευτας καϊ δημότας εθνικούς νεωκόρους των ειδώλων επι τούτοις νπο-
γράφείν καϊ όμολογεϊυ. Il me semble que la suite de mots ΰημότας εθνικούς νεωκό-
ρους των ειδώλων n 'a pas de sens plausible; je propose donc d'insérer un καϊ entre le 
mot εθνικούς et le mot νεωκόρους. 

4 Voir K . HANELL, art. 'Neokoroi ' , dans la R.E., X V I . 2 ( 1 9 3 5 ) , coll. 2 4 2 2 - 2 4 2 8 . 
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ainsi que le document de l'an 319 mentionné par Worp, SB VI 9219, d 'où 
il ressort que Septimius Sarapion avait été non seulement neokoros, mais aussi 
άρχίερευς Καί. ύπομνηματογράφος και βονλευτης της λαμπρότατης πόλεως 
των Άλεζανδρέων. 

Dans son dictionnaire, s.v. νεωκόρος, Lampe n'enregistre pas ce type d 'em-
ploi du terme. Il indique en revanche un autre type d'emploi, attesté dans le 
cadre du culte païen: "temple-lceeper, in sense of menial official; associated 
with) pagan priests as minor cultic official". A la fin de l'article, il indique que 
le terme est appliqué également à "a member of a minor order in Church, con-
cerned with menial work" (c'est l 'emploi auquel Worp se réfère); et il cite 
deux attestations de cela. Regardons-les de près. 

La première se trouve chez Grégoire de Nazianze, dans son éloge de saint 
Cyprien (Orat . , 24, 12). Au sujet de celui-ci, Grégoire écrit5: "Il se convertit 
donc et la démonstration qu'il donne de sa conversion est éclatante: il fait un 
exposé public des livres de magie, il triomphe sur la futilité de ce mauvais re-
cueil, il en proclame la folie [...]. Quelle grande grâce que celle-ci, par laquelle 
il trouve Dieu à l 'aide d 'une passion et d 'un esprit méchants, il devient une 
brebis sainte du saint troupeau, et, comme je l'ai entendu dire de quelqu'un, il 
devient même, après maintes requêtes, neokoros, afin de s'exercer dans l 'humi-
lité pour se purifier de son insolence passée.Ensuite, il devient pasteur et même 
le meilleur et le plus considéré des pasteurs". 

La deuxième attestation citée par Lampe, c'est un passage des Narrationes 
de caede monachorum et de Theodulo filio in monte Sincifi — ouvrage attribué 
à saint Nil, mais en réalité écrit par un inconnu, qui se présente comme un 
moine du Sinaï, qui auparavant aurait servi à la cour de Théodose II.7 Voici le 
passage. Le narrateur rapporte ce que lui a dit un messager au sujet de son fils 
Theodoulos, qui avait été enlevé par les barbares: "il me donne la bonne nou-
velle que mon fils est vivant, et il m'exhorte à avoir bon courage et à ne pas 
penser que rien de bon ne peut lui arriver, comme s'il était esclave: car (dit-il) 
celui qui l 'a acheté est un prêtre des divins mystères célébrés selon le Christ 
{των ката Χριστον θείων μυστηρίων Ιερεύς)·, et l 'on dit que le garçon fait 
partie de la classe sacerdotale, puisqu'on lui a confié, pour le moment, les pre-
miers services propres aux neokoroi (καΐ ό παις εΐ'ρηται μεν τελεΐν εν τώι 

5 Je me fonde sur le texte établi par J. MOSSAY, Grégoire de Nazianze, Discours 24-
36 (= Sources Chrétiennes, t. 284), mais je m'écarte sensiblement de sa traduction, car, 
du moins pour ce qui concerne ce passage, elle me paraît très mauvaise. 

6 PG 79, col. 676 A-B. 
7 Voir J. GRIMOMONT, art. 'Narrationes de caede monachorum in monte Sinai', dans 

Dizionario patristico e di antichità cristiane, t. II, Roma 1983, col. 2342. 
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[ερατίκωί τάγματι, τας ττρώτας τέως των νεωκόρων υπηρεσίας ττετηστευ-
μένος), . . . " etc. 

Il vaut la peine de prendre en considération également un passage des 
Constitutions apostoliques, VIII, 2 1 , 3 , que Lampe cite comme attestation du 
terme νεωκόρος appliqué aux "Kohathite Levites (Num. 3:5ff.) as parallel to 
order of subdeacons". Le voici:8 "Au sujet des sous-diacres, moi, Thomas, je 
vous prescris ceci, évêques. Quand tu ordonnes un sous-diacre, ô évêque, tu lui 
imposeras les mains et tu diras: Maître, Dieu, créateur du ciel et de la terre et 
de tout ce qui s 'y trouve, toi qui dans la tente du témoignage as établi les servi-
teurs du temple comme gardiens de tes objets sacrés (εν τηt σκηντ/L του 
μαρτυρίου τους νεωκόρους αναδείζας των άγιων σου σκευών φύλακας), toi-
même jette maintenant les yeux sur ton serviteur que voici, proposé comme 
sous-diacre, et donne-lui l 'Esprit-Saint pour qu' i l s 'occupe dignement de tes 
objets liturgiques et qu'il accomplisse ta volonté en tout temps". 

Les termes techniques désignant les membres du clergé chrétien des divers 
grades sont bien connus de nous, car ils sont attestés par beaucoup de textes de 
divers types. Or, νεωκόρος n'appartient pas à cette catégorie. 

Si l 'on compare les textes cités par Lampe avec le document SB XIV 
11972, il saute aux yeux qu 'on a affaire à des niveaux linguistiques tout à fait 
différents. 

Le passage de Grégoire de Nazianze est écrit dans un langage littéraire très 
recherché, très éloigné du langage courant; si l 'auteur emploie ici le mot 
νεωκόρος, c 'est , manifestement, pour remplacer un terme technique de la ter-
minologie ecclésiastique par un terme qu' i l connaît de la tradition littéraire 
classique, païenne. 

Quant au passage des Narrationes de caede monachorum, il est évident 
que, voulant faire parler un messager païen, l 'auteur anonyme lui met dans la 
bouche un discours bâti sur la base du langage littéraire païen. 

Enfin, en ce qui concerne le passage des Constitutions apostoliques, où 
νεωκόρος se rapporte aux lévites, il est probable qu 'aux yeux des chrétiens de 
langue grecque vivant en Syrie, les lévites ont pu sembler proches des neokoroi 
des sanctuaires païens. 

Le document SB XIV 11972, rédigé par un fonctionnaire de l 'appareil fis-
cal, se sert d 'un langage quotidien, technique, dépourvu de toute prétension lit-
téraire. Il est donc certain que νεωκόρος, ici, est un terme technique. Si le fonc-
tionnaire a appelé Pinoution νεωκόρος, c 'est que ce Pinoution, dans le milieu 

8 Je cite la traduction de M . METZGER, Les Constitutions apostoliques, Ш, Paris 1987 
(Sources Chrétiennes). 
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où il vivait, aux yeux des gens à qui il avait affaire, était caractérisé par le fait 
d 'ê t re un neokoros. Et puisque dans la terminologie ecclésiastique, comme je 
l 'ai dit, ce terme n'existe pas, il faut conclure que nous avons affaire à un neo-
koros païen. Celui-ci était certainement un prêtre païen de haut rang. 

Pour devenir neokoros dans un empire désormais chrétien et dans un pays 
où les chrétiens non seulement exerçaient presque toutes les fonct ions pu-
bliques, mais constituaient déjà la majorité de la population, notre Pinoution a 
dû être un païen zélé et prêt à manifester ses convictions religieuses avec de 
l 'ostentation. Et pour se permettre cela, il a dû être un homme riche et influent. 
A cette époque, c 'est l 'appartenance à l 'élite qui rendait possibles des com-
portements non-conformistes. 

Les fonctions sacerdotales du culte païen ont continué à exister bien au-
delà de l 'an 367/8. Encore en 386, à Alexandrie, le couronnement du cursus 
municipal est constitué par Γάρχαρωσύνη, ainsi qu'il ressort d ' une constitu-
tion de Théodose le Grand, C. Th. XII. 1, 112.9 Il est vrai que de cette fonction, 
il ne reste plus, à cette époque, que le titre presigieux, ce qui explique que des 
chrétiens aient pu la briguer. C 'est justement pour éliminer cet abus que Théo-
dose est intervenu par la constitution citée. Il se peut qu' i l l 'ait fait à la de-
mande des païens alexandrins: ceux-ci ne voulaient peut-être pas avoir des con-
currents à ce poste. 

[Warszawa] Ewa Wipszycka 

9 Sur les compétences de cette fonction, voir Ch. J. HAAS, Late Roman Alexandria: 
Social structure and intercommunal conflict in the entrepot of the East, (dissert. Michi-
gan, 1 9 8 9 ) , p. 1 9 9 . Sur С. Th. X I I , 1, 1 1 2 , voir A . DI MAURO TODINI, Aspetti delia legis-
lazione religiosa del IV secolo, Roma 1 9 9 0 , pp. 2 5 5 - 2 5 7 . 


